
f  DOatNOT-tim-MDLB. -  u  SoclM • L'Ami*! 
f t l*  ■ oanipo*é* d «  décorM et mtdaUJt* du gou> I 
■manNia * dtcld* d'tdntwr ••• («licItoUon* 
lta ptu* chalturauw* au toldal De*aiar*i* d« 
Du*«iioy-*ur-D*ûl«, qui vienl dobl«nir du bou. 
MrniMjieta d* la République I* m^daül» mltildir* 
Itoyr u  beil* oooduA* tu Miiroc. 

î  COMINEa. -  M. PolUer Alphoru*. M au,hon- 
m» d« ueiiM, <Wm«urani à Comuiei, travaillant 
ttm. MM. Ha«s«broucq tr^m. (abricanU dc fii | 
Sudre. •  (&i( una chuU dans ia» «acaUert «  »e6t 
UA una antorsa.
^  — M. Loa%ani iuUaru t t  ans, homma da palna, 
iMmaurfint rua du Bâa Chctiiin, a Comtnea, ira* 
M ^kfU  <Àac MM. Ccmiü frèraa. taduaina^. an 
■oula’vsAt un (&rdeau l'aal fa^ un lumbago.

ML Oa Bæfcar Léonard, l 6  ana. dameursnl 4 
(Belfiqtiél. rua da Cnminaa, travalllani 

SkM M AUrad Delpondor, Uilleur (ia ptarra» a 
M h in M . an déchartfaaM un wagon da piaiTt» 
f'a# (ail uoa blaasur» oontuM. 

m \  ' M  I •! ■■'.■■'f'IF—

S|[>orU_d 3cux
E S O R ^ B

i *  gnnde («M IMtnl* «'««criM M  i  n  
Palaie-Atmeau

plom du Word *| It i cbamploai det P rrin tm  oui 
M  renoonlrtronl pour lt pramMr* fol*. Celi» 
raBOOoln t u n  donc un laltrM loul pailiculitr.

OONOOU R d  D «  0 0 0 8

A C*i>t*llt. — Dimaoehe damier, I* grand coa- 
ccun de coq* «onusl niuni*«ait t  Cappelle l'é- 
lilt de* coqjeleux de loule la région. Plu* d* 
vlngUdnq *oclélés avalent amené leur* plua ao- 
idea championa. U* cop* d* la aociété Lea Bol* 

Sun* Soil. de Cappella, al d* M Dupret. de Cap- 
pi lia. laiMlent l admirallcn da loua Plu* da huit 
cent* Iraaca de pnx devaient Mr» diatrïbuéa. U  

ry, coinpoa« do MM Edouard Franquet. Emila 
«nier et Jmn Ocnneulin. a ett montré t  la 

hauteur da t* lActaa et l«  prix ont élé ainai dé
cerné* : 1er. Bnia Sana SuiC de Ctppelle. tOO lr.; 
8e. Leclarcq, A u c ^  IM (r. ; SeTKaprii IbilM 
blancl^^Cappalla, HO fr. ; to, Deroulwix, Coutl- 
chaa. to lr. : Sa. Deamona, Wattioe*. 60 lr. i •*, 
Le* Bocit, Péronne. 60 lr 

M.M Dubu*. de Rmée ;De*niella. 3e Templen- 
ve ; Blondel. de Lambersort : Marchand. d'Or- 
ctiléi I Lea Atm fléunla d'Orchiaa : el Ficliol. 
d Emmerin, gagnent cbacua un prit da Irenl* 
liane*.

La prIiDt dé rinAl franca t  tlé gagnée par la 
Société Oaactnip .la WalUnta ËnAn. le lempa 
mauasada le itialin. a'eat montré plua clément 
ranrt»mldi t l  l'on a remarqué dana raaaiatanca. 
MM D u m t . De*pm. Poulrain Seboucq Caby,

ni« épreuvea du tournoi d ’ irfe et Oauret organisé 
UinancM 8 m tl, au Patala-namaau. t  l'occatlon 
b  la quairiéme léle lédérale d eacrime de Franc».

, euNuvaa élInHoatun* du tournoi commen- 
M Q iird lr a a iim  malin •  mai. ae Palaa Runeau, 
t lO  lieures ( ; le* épreuves liriüias auronl lieu da

I  ^ !rd * i) to fc '* r f tw c . tu profit des pauvret.

O O L O M B O P H IL IE

r  Bauboutto  al M ot. -  L Aâaociaton oo'.oml» 
phiie • Kmulallon et Cono/rde • rappelle a MM 
Ha amuleura tun coocours du 3 mai aur Çtawtii- 
î r  100 lr. de prt* d'honnwr. -  .Mtoaj.« jr- ,»• 
Ciinttriptiona au aiége do .  L IndWendanle ., 
Ke* M Anatole GaxMJ, 147, Grande-Houle de

nS'comlté-DiPBclaur appelle l'allMiUon de MM 
bp  amaUiura 4 qui ca ouncour» eal oBert a i^  le 
grand avantage «ue^ procure le 
Bwnl tréa realretnl dan* lequel U esl organuu. 
lyptr l* réflemeol, art. t).

^  '  F O O T B A t iL

.,  F in a le  de  U  C o e p e  R o u a ie a a

RanlMi da la coup* * l'équipe KolalTa da Spor- 
ting Club CourtraialcD 

«eudl a seu lieu entre la .  Jeune Franca du Ly 
Eta de Tourcoing, el I équipe scolaire du Sporting 
£ lu b  CourtiiLisiea un match wmplant pour la
•  Coupa Huuasaau ». Le Sporting a gagné le 
S a a lc h ^ r  daux bul» t  un après une bytia lutte 
Bt la J. F. L. T. a attaqué preaoua conalammanl 
(Tjwt ooiirtratelen. Mai* ai iaa lycées ont pu m 
B tm tenu ’ ai longlamp* dana le camp adverae. 
K r b  avanie et laura demis n ont pea su en pro- 
Evêr et laun school* imprécla onl lait paaser le 
ballon a côté du but loraqu ll n'était Ma Inler- 

par la dëleoae adverse qui a'eaC montrée 
ffireellenle. Les Courlralaiens au contraire onl su 
ïron ier de leurs attaques pour marquer lee deui 
lu ta  leur dunnani la victoué.

Apr«a la match une réunion Intime a eu lieu 
■u cliàlet du Sporting et M. Ringot. nroviaeur, ■ 
é n o n c é , t  I'occaaion de la remise de la coup 
{ine allocuHon qui lut Ut* applaudie, En voici le* 
arlocipaux paasagaa ;

Mesaieura,
t  Avani d* vous ramattre la coviia qu* vtm* 

» a a  ai valltammenl gagnée. pérm«tet-ma( d<» 
■rataer tou* nia* rem*(ci«iienls t  Mme Rouaaaau

■ I aes Ula, pour le don généreux qu'iia ont ‘ 
Coup» Henri Rouaseau a parmi», en ett .

_  I Jeûna Franc* • d'orgaruser d« magnifiques 
oumois od ae sunt donné réndei-vou* Te* meil- 
eures équipe* acotali'a* de la régioa. Par lt  Mme 
loufaaau al aea Bia ont acquia de* droil* é nouv 
•odhnaiaaance et / exprime I espoir en mon non 

Derauniwl et en votre nom qu ils voudront tuen 
fa o  pi-ochaln noaa eootinuer oella lavaur. 
r  « Peimatlee-mol a»j»*< *»/ e y >pwr V  *>^ - . 
ralraable préaldenl du S. C. Tourquenola, qui a 
M  TexlrtAia obtigeanc* de noua prtiti ■ aou- 
R n l  la urraln de sa aociélé et d* noua perm iltn 
E ü i  d ocfluü^tt d auati beilea iu t t »  . ,

•  Eniln, j*  lient à  remercier égafemanl I aimt- 
prMideiu de la i, F. nul a été l'organKateur

S  loulea saa réunlona *t qui ed l'tm* d* notre 
■bclélé. Crtoe à toe dtrouereent et t  « t  oompt- 
lû o e , notre équipe t  «cqui* un ranom qui t  
fru icn i let llmllet de notre région scolaire.
X  « Et mainltnant, Mettieuiï du S..C. Courtral. 
n n ,  rectvet tovt mes complimenl* pour I* belle 
«tctoire (rae voot avn  remporté* et veuillaz ac- 
Bfoter ce aouvenlr, en témoignage de votre auccéa 
r «  Voua tv t i la d i ^  d'Mr* Aan de voire vtctol- 

oar s'il eat beau de vaincre, 11 est glorieux de 
iM attiM r d'uae équipe qui a ute valeur al qui 
K  molntat Iola tfflraM d|ni iMucoup d t rsn-

î * E i  Voua, leuMt gens de, la 1. F., lalats-mol 
m is  d iit que voir* dé itiu  «M hononbl*. Vout 
faNadret volra re vM ie . Moia pour aaaww telle 
nvtnclM , il Iaul vo«t aalrainar aant détaSIan- 
pt. A l'heure o t vt tonotr H Rt det malchte. il 
n t  laut pts voua r«itcher. Plus que lamaia 11 esl 
Mtstsaira de voua lasoupllr pour garder toIk  
E ûtalioD : Nqhleta* oMIga.

\ Du reste vJut alla» pouvoü-, au Lycée, pratl-

f
r de nouveaux Iporla. Dm demain |e vais 
aHer n  croque! el un iMnis ; Livr«x«ou< t  
Jeux tv tc « ü i l n ,  voua ne poiivet qu'an reU.

srtermlna. Meatleilr*, ei |e vont demaad*. en 
l ^ n l  mon vorrt, d'exprimer d'abord un aoutiail: 
Fatt da voir les aocMtée.belges venir plut nom- 
bntaaa w va au n r  avtc vaut. Cntulle ]e voudrala 
m r  dana un aentlmant commun d'aOection deux 
E in s  qui odua aoDl cbara, Courln i et Tourcoing, 
M avec oea deux viuee, le* deux pays qui lee com- 
M ^ e n l .  d ^  ̂ pi^a qui a'talinital *1 t'tlneo l,

* (  Measieurs. h vm santés 11

C o n p e  d e  F r a n c e

L'équipe arconda de lt l .S .T «  rendra iHimRirlia 
H F am  pour jou*r contre le V. S. E. d* Touluu- 
■I la deml-Sûle de I* Coup* d* Frano* qui est 
I*  ohampionnat des équipes secondee. Aucune II- 
M  ds cooptraiaon n’ett posaiblt taira ltt  cbam-

parml lat monrnntnlt hlttoiittaat, qui t  re
çu la vitite drt malfaiteur*.

Il eal prouvé que c<>ax-ol tont ir riv tt «n 
automoba*. lit étaient oertainemeat très 
renaeignéa aur l'é^liaé, ctr Ut ont rapide
ment crocheté un* petilt porte, puia aont al- 
léa droit k una atalue de grande valeur qu'ila 
ont enlevée ainsi que les plu* beaux vtaea 
que contenait le labemtclé

Relmt, f  mal. 
Un brigadier du 22* d ra in a , en gamiaon 

à Rciint, Léon Duchemm, qui ne pouvait 
épouser la flile qu'il aimait, Mlle Malhom
me. ae promenait avee die aar la berge du 
canal de la Marne, au villagt de la Neuvil 
lelle. dana.la banlieue de Reimt. lia a'aaei- 
rent aur le lalut.

Tool k coui, deuz ouvriert qai p ttt tltn l 
non loin de là virent Duchemin diriger aon 
revolver contre la lampe de la leune fille el 
faire feu. Pma Duchemm a* tira un autre 
coup de revolver dana I* boucbe et lomba 
loudrové

Lea ouvrier» te précipllèrent. Il» né nn-
■ni que donner Ira p--- ' — '  " ’

Malhomme, qui agonit

pp DPD ü
BHOTCS m  u* «SCEHSEUR

Bordeaux, t  mal.

La cage d'un asrenaeur installé au aiège 
de la Sociélé d'éclairage eat descendue «i 
loule la vileaae par auHe de la rupture de aea 
altachea. Deuz serruriers èlaient occupa & 
le réparer. L'uo a eu la lèle fracaaaée. Il est 
mort ausaitût. Le aecond a eu plusieurs 
membres (racturéa. Son élal eal dèaespéré.

Un soldat meurt 
à la salle de police

IV'eraallles, S mal.

Le aoldal Lepellelier, caaemè a a  S* de 
gne. ae trouvait en permiaaion de quatre 
joura chei aes parents, h Poiaay. Il devait 
regagner aon régiment, maia ae trouvant en 
état d'ivreaae U ae prit de querelle dans une 
rue de Poissv avtc un paasant. Sa mère 
parvint k lé calmer et lé conduisit à la g/ut 
où il devait prendre la train pour Paris. 
Trompant *a mèra, le soldai, loujoura soua 
l'influence de l'ivresse, quitta la gare, se mit 
t  la recherehe du passant tvec qui U avail 
eu une altercation.

L'ayant ratronvé, H ae jeta snr lui el le 
Irappa violemmeni à la léle et à la poitrine. 
Det agenta Intervinrent, et avec beaucoup 
de difflcultés, condultirenl LepeUetier an 
potle de garde de U  caserne de Poisay, en 
ooneeUlanl aux aoB«-offlc(ers de le garder 
(usqu'è ca qu'il eût rtcouvré son sang-froid. 
On n'avait pas dretté procès-verbal de l'in 
cident.

On s'Apercul qtié le soldat itait malade. 
On prévint un médecin qui, en arrivant, 
conatatt la mort de LepeUetier. Ce dernier 
avtU un foulard aatour du cou.

Let oiflcitrs fureni prévenus ainsi que le 
parquet de Versailles. Un-médecin légiste 
s t u  eommU pour oroeéUer à  l'autopsie. Ce 
médecin, comme Cam <i«i »w ^i le
décèt, a conclu t  une msrl naturelle k la 
luUt d'ODt coagetUoD ocoanionnée par 11 
vraue.

UN VfUAGE TERRORISÉ
Napcy, t  mal.

Depuis Frots «omatnet environ, le village 
de GttmoHvUler (Meartbe-et-Mot«lle) eal 
absQlunftnt terrorisé k la auile d'une térie 
d'inceadiet dut k M malveUlaiice. Quaire 
siiUalctt, qai te tout toat déclarés la nuit, 
ont délcull des maisons de terme et let ré- 
ooltea qu'tlitt contenalaDl Les habitantt enl 
orgaoité des ronde» dk nuit, mais loujourt 
l'inceiKlie a «daté outlquet Inslanit aprèt 
qut let Teillaurs de oonnt voloatt Maitnt 
rentrés chez eux.

Les brigades de gendarmerie voltines ont 
de leur cm  organisé det rondet de nuit, 
m tit  louioart l'ine«ndiairt t  déjoué leur 
turveiUanca. La commune d» Grimoovillar 
a demandé & la ville de Toul de lui prèltr 
one pompe pour permettre de comliattre lts 
ttn itirtt qui pourraient encore turvenir.

Les cmMolems d’églises
Saint-Etienna, S mal.

Des cambrioleurs ont fracluré let porte» 
de l'éfUise Sainte-Barbe k l'aide de piocet 
qui onl été retrouvée». Ht ont krisé le ta
bernacle du mallre-autel et ont emporté un 
cilraire en or ciselé de grande valeur.

Gray, 2 mal.

A  Cray, Cetl l'églite de Pttmea, elastée

L ’AMOÜU QUI TUE

LE NORD
DOUAI

MAACBICiml» -  Un Incendie a éclaU hier, 
ver* t  heur** du *olr. t  la aouvelle épicerie du 
Nord, Grto* *u dévoue/heot d* MM Carios Dfr 
borgher el Laruelle. on a pu rapidemsnl maî
triser le ainlMre Lat déitia, eouverta par une 
asauranc*. s élévent t  qu*Tqua* miUiert d* Iraocs. 
M. Oeborgher t  élé blessé I  la main.

VALENCIENNES

DENAIN—  Un aeeldenlesl arrivé, vert II 
houres el demie, au niveau de 600 mètres, fi 
la fosse l'Bndos. M. Hubert Levéque, 60 ane, 
approfondissait un beurtia lorsque la corde 
se rompit. Le panier de terpo qui montait 
lomba sur J'épaule de l’ouvrier d-'ane hau
teur de 4 6 5 mèlres. M. L«véque te plaint de 
graves confusione. Après avoir reçu les 
soins du docteur de la Cle, il à élé reconduit 
k ton domicile.

THIAKT — Une eolTislon t'esl produit* entre 
une voitur* oonduite par Alexis Leduc, domesti
que che* M: Quarei. marchand d* chevaux a An
zin, el un Iram de braueur de M.-Dupas a Trith. 
ün de* chevaux d* M. Quarei, «Btimé- ISOO fr., 
a été culbuté et à eu la Jambe caasée.

— Bentrsnt ivr* ohes lui, Grégoire Balain*,u»t- 
nier, a'eel armé d'ua* bécbe *1 a tienacé *a fem
me da lul fs*'* un mauvaia parti Cell»4i ayant 
déposé une pltlnla, 11 a pris U fuit*.

RAISMES. — Le chet dt trnln dts Irtmivays, 
accueé d avoir négocié un* Iralb hTégukér» de 
SOO francs a la Banque Brayell*, de Marctilennes, 
a retii-é oetl* valeur moyennant I* veraemtat 
d'uné tomtn* de mém* iniportanc*.

ajiaiil refn*« t  boira t  Eugène

d* c***e-iei* dtot I

■ M M M . -  Ltt lotnbrt* d» la
IntôEie Dtivoya, dtrédé I* le tvril, 
[u'unt «nquél* Mil ouvert* *ur la dtqu'un* «nquél* Mil ouvert* *ur I_____________

fond* provm M d'taf vaol* d* lerrtla* faMt par 
1* dôlunt iT Î mars «>mi*r.

Invailitnt aux mtott aou* I* [aux nom _ 
toy, ttall rechardié par I* parquai d* Charleroi 
('.onuM la c*odn*rie  ** prlttnUil pour IVrré 
lw, il eacaJüda la mur Irontiér* t l  flla ta Beigi 
que

-  Lt tltHr L M i^ rB . trrété pour vel demé- 
laux a n  mina» de Cr«a|)in, a été remia eo Mfcerté

BAOrr-MOLTE -  Itan llolamt, toldtt
régiment tintante

I ir
....... .'infinterle, t  Air*, revenu en parmi*

*ion chat m* pwwU. n't u u  mioint aoa corpa 
W la gendarment le rachérclie.

HAZEBROUCK

D U N I^ Q U E
Acatm. — M. Henn Lam». oorrier leqporal- 

r* du (tiemln de 1er, denieuraat t  Bergues, qui 
iravaillait sur les voie* du croupe manU’ie  au 
rsdraa*em*nt d* rail* ftuatâ, t  élt gntvtamit 
blessé t  la maio gauche,

Jau m viuan. — Le Jaune Julien MInna. kgé de 
16 an*, batelier i  bord de la bélandre • Ste-Anne. 
en ripoetanl contre un bambia d* 7 ana, Aimé 
Mourry qui lui avait jatt un caillou, lui lan«* 
un* bonde da tonftaau qui attalol l'eofanl au nei 
lui faiaant une sérieuae blessure. Le pauvra pe
tit t reçu un premier pansement dana un* phar- 
mad* voisine pui* a éli! reconduit cbet aet pa- 
renit k Sainl-ra«ur-Mtr.

LOOBERGHE. — tJn domestique de ferme, M. 
laale Dapyl, aal tombé d'une voitur* de paille et 
s'e«t gravement hleeaé k la téle et a la poitrine 

M. le docteur Tanche, appelé d'urgence, lul a 
donné det aoins el ne peut ae pron eneer tur let 
suHet dt i'aoddtnl donl Depyl a tlé victim».

PÂS-OE-CÂLAIS
.StRvici TtiiPHOMOin!. — Par décltion de 

M. le soos-sccrétalre d'Elat de» Porte» et 
des Télégraphes, le «enries télèpiMnque se
ra prolongé jusqu'k mlmiil t  parlff do 1er 
juillel prochain.

B E T I^ N E
L t n t tm R  MAI. Tous Iet ouvriert onl

travaillé cominc d'habiltde d tn t le» concN- 
sions de Bruay, de Ferfty, de la Clarence et 
de Ligny-lec-Aire.

Aux m intt de Marltt, WO otivriert «enle-

4 »  mimiwinii n» m m n  *

GlillITlOOOQOm
f LOT 4^ 1 0 .0 0 0  m

1 LOT d« S .O O O m  

3 0 6  t ^ T S  Ht 1 , 0 0 0  ft 2 0  Fr»
• U m

DÉPÔT OÈNÈRÂL :  19,’ Rue Faidherbe, LILLE 
—  EN VENTE PARTOUT —

è t  ehea  noa M p o a lU lp e a  *4 v e n d M r a  d n  P R O C R È S  D U  N O R D  e t  4e  
r A V K IV lK  d e  Hoabmix-ToartsokuKt aüaa i q a ’e a  B a p e a a z , r o e d e  
B M h u n e , 97, U l le .

nitnt tur nSO a W  pat travtiBt vendredi 
malia. '

Aux minet de N<euz, on a  compté COO ab
senta «ur 730U ouvriurt. Aux minet de Bé- 
tlniiie, IMG ouvrien tur 630U ont chômé.

rOUQUIIÜlES-UiZ-IJCNS. -  Oeiu kh 
gevn allemand*, Herman Srhultie et Jean 
KorptM, mlDOura, ont quitté furtivement 
leur peneion, oubliaiit de solder leura Irale 
jl'aulMyye. Ld> «ieur OuUiauaie Scbruder, uu

G; AZ (A p n tA  tu » .- c -1
I Mtittln d'cxpoailian, n____

Appoir^d'éclaira». cktuaif» 
p trg ti, vcn^, loniioa. in a lt k l

UNE BONNE

Un troA& eontanant una quln- 
icifM da Iraocs anviron. daaUnéa au BurMui de 
biinfaiaance. placé dana le cimelièra d'Haroa».' 
a éié imiUimnMinl IracUir*. La geodanuerta eo* 
quêU.

8AINT-OMER
BLnsC m — En jouant, un écolier

de Salnt-Omer. Agé d'une quiniaine d'an
nées, s'est fmoiurt la Jambe vendredi, 
pendant la r«ortotion, dans une école Je la 
ville. Le bleué a reva les soins néceasairt*.

travaillé dant toute la villa. Toutes laa Iroupea 
de la gam la^i de Saint-Omer qui avalant élé coo- 
.siftnéee a loccttlon du 1er mai. ont élé décontl- 
gnéet vendredi k midi. Lee dragont avaieat élé 
aurtout copsignés dana la ca* o i dea manilMla- 
tions ae aeraieot produitee t  Dunkerqut Dana la 
vallée da l'Aa. on a travaillé partout dans let 
étahiissementa Seule la* ouvriers de la cristal- 
lerl* onl obémé k Arque*.

LA BELG IQ UE
Un ofttcler tué dans un acc/- 

(tont d'automobile
Bruget, 2 mal.

Ün lem'ble accident d'automobile eet ar
rivé Eur la route de Bruget k Gand, sur le 
torritotre de la commune de Sysseele.

Au retour de la promenade équeatre heb
domadaire de* ofltcicrj du 4* régiment d« 
ligne, le cheval du sous-heulenant de Poech, 
effrayé par une automobila, a quitté la co
lonne et t'esl jelé an travers de la chaussée. 
Pris en ècharm par la machine, le cavalier 
fut déskrcontié et prcijeU violemment tur It 
route, landi» que U cbeval t«  tordait dant 
les convulakHis de l'agonie.

Lé malheureux ofllcier a  tlk relevé av«c 
une fracture du erkne.

Le proariMair» de Taulo a été grièvement 
blessé k b  nuque at aux maiiM par let éclalt 
ide verre de la voilure.

La vicame a succombé dant la soirte k 
l'h«»llal aniHelra.

Enfln. la loi pour la 
des coocemaoi les
boissons, etc., etc., t t l  <_ 

Eapéron* ou'ellt aura | 
ditpanallre ot la aaiitoii
mixlure* « iranget que ra a  _  
litre fan la ititle  f tp é r tm . l a  
ataare au

BANYULS-TRILt
un fegain da popularité aupréa 
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que tout** ltt pkitt d 'aSS ifir tw l
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dun. ne tont pha oiUMilai
(aH«-ltt cuirt jutqu'k l 
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L'airlIeMa dliiar, qal fat te I

dtat qaiMi coadMtaa
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proporUonaTl» %.
^  l« damtnda d» nnaptéitur. 
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Biaiaon
rua du MarÔM, U. "''
^  Sur oaa loSk»Uom, -  . 
FauqMttor|^4ft ^  M 1

Paria. »  nai HM 
La inarché mala lourd an général, aurioul aur 

MB valaur» da cuim . La Rio aal ao aouvaau ra- 
cul à IMS, No4n lla«ta ^uMIon è « . « .  Uk’ 
roBda B lr a n ^  aaoi aSmux laoua, laa Food» 
ruaaaa aa ra&vaok Noa Graoda ElabtjaaemanU 
de Créd'l aa cttrjuvaoLM aacallaoU tanéaaca.

Aa comptant otncMn’wUgaUoo 5 % hypoiM- 
ralra du r^m ln da lar âtaom  m  âh 
mandéa k ao («ék» de aa *  obta garas- 
U« tt da aon ravana da ptaa da I  > %.

Bn Banma. le Laur%m G m  «m i l  Iranca. Le 
Sainl-Ha^l Qdikmlna raak lerme A li. LV  
bUflaUonï % or duPort da Baltto eat bien iam 
à 490. Hauaea à M7 da i actloa Provodoik ; noi 
crayon» savolf qua la dividende de 1907 pow 
étra Oxé a tt Craooa. L» répamlion pour laa ok 
gcnona da la Compagnia du obemln da lar < 
Roaario à Puerto Belgraoo aet ainsi ét&bUa 
lea aouaorlpUMi dk 1 a 4-aont ailrfbuéaa ' da 5 
h ts quatre libaa ; da 14 à cioq Ulraa, da 17 A 
20 aix Uti^ ; de M et av>desaunè %, toute frac
tion donnant droit à un Ulre .

Loa actiona de noa chemina de fer aoot aana 
chargementa. Leur» obligationa de «tiveraa» cal^ 
gorfea aonl loujoura raifierehéea par lea por̂ e* 
n>oa8 M  parücuüÈrenient

roMetUa €itm tpaetaievrA n u

M* DuMon a, par Q

srv*Æfî*^"“
.. 8-a»unnt aar na «rrtl «a k  I

I laamrtna l 
Mr &  -la I

S'ï

Daat M sMende tS iîa , la | . 
atrine trouvée dtot le bturrt ttt t t  I 
vendeur d* c*ll* • itarpno* beotr 
m* Ch*n** LaurenL M Cm, a itrtta  
W, me du Qati. k la  l l i dtliait ■ I 
'Dé* dt UviaiBoa, loraoue na iM  
ta «I e'ttl dant k  i lw k r t*  i 
édradon. qut I oa «teouvril ltt 
l'oa ooaatK.

U  prtmiu laeonnt* lit hHt.
Aprtt plaMoMt «t M> LaaMUt, «A 

-Mtmitl t  ceadtan* Ltanm k 1 a n ^ l  
et MO frtnct d-tawidt. U a •aatUm i 
l'afBokafis dn junamtal ao doalÿ a M  
•on «iteftion Mna • L'Ecko dt tfcf* ^  
péckt >, • U  RtvM da Netd • tt  • U  r  
Ptofd •$

Id aur la Iatt fflii at venl» l  ... _  
DurtMix at aa mare. Maria FfWMaax. di

" dmÎ * »  l«B. analrak t<ii< y imt~ 
Ota tl «rtKl. «B troa« dt k

Ù E
Claife fooPiileF

i P a r  F > A T J L  A C K E R .

. i>éjk (Bllt donnait l'adreote au cocher, 
E 'ila it une de cet rares matinéee de jon- 
» i ^  où l'hiver retaemble au prlntempa 
H â ta n t . Il y avait dans l'air la mène gaie- 
m  daiy moa cœur.

*  i e  mânusciu de' Claire Vonrnler t'arrête 
. Sant doutt Ceux donl l'existence est cal- 
! n'éprouvent pas le beaoin de garder au- 
iment n 'e n  eux-mémet la mMooira dee 
ilet jofet ^ 1  leurt Joort tont remplis ; 
[x qui toulfrenl a* contolenl teult un peu 
irire le JounM tecret de leur touffrai^-e 

KU- où Oairt Fooraler retrouva Mme de 
, elle ne retraça plut s t vit, parce qu'el- 

_ûtait_enlla le repot et ne redoulait plut 
* n ir ,  Kn quelquea lemalrtet Mme de Lu- 

arracha Claire k »  mitère Partout ok 
■t ta préoNitalt, efte rédwlttait k Iul oble- 
r dee ooiiimaïulet, et loin de la jeune Bi
elle fk Ittym wcore, en ae parant dt 
’tnrnaee. n ie  I aidait abttl d t tet coo- 

et foldsJt totr Inexpérience du foùl 
lain clkift eut tip it ouvrièn», ton lo
nt de (i rué dta mnft-Bcurgeoit (ut 

)Ue pour le terme d« jnll-
_____ 1 petile rne trtnquill», prkt du
léro, in  petit tppariemtnt eoniorto. 
Inti elle te rappmrhalt de Mtfie da■ ^ s m  im ü k M .

tiknsformaient aa destinée, aucun ne hii 
élait plus cher que la touchante alectiOD 
de Mmt de Lur».

Il cat, hélaa I det ètrea tant ctaee battut 
per la vie. L'etpérance pour eux ne brille 
qu 'iu  moment ; ilt n'alUionant jamaia la 
terre toahailte ok fcourrtU leur dMrette, 
et t i parftit Ut y parviennent, Ut n> font 
que paater. Un matin de loin, une ouvrière 
de Claire avertit Mme de Luft que la jeune 
fllle étaM malade et déeinatl la voir. L'oa- 
vilkre n» pouvait la renteigner eur le genre 
de l t  maladieitUe ditail aimplement que Ma- 
dtmoiatllt am it beaucoup cungé. Et en ef
fet, elle fut bouleversée. Le nei pincé, les 
cheveux défaits et emméikt, let brat Inertee 
aur la couverture, Claire aommeilltil, toat 
son corps allongé avec une laaaitude Infinie, 
et ti maigre qu il toalavtll k peine le drap 
Son viaage était preaque jaune. Le bruit de 
la porte la rèveNla ;

— Que vaut Iles bonne I dit-elle.
Mum d» Lure l'embra*** — la flèvre brù- 

lait I* front de Claire — puis elle >'as*H au 
cbevet, se forçant k dissimuler une Irop 
eruelle Impreasion.

— Je n'ai paa de chance yraiment, flt 
Clair» en Mchanl d» sounra Toul allait ti 
bwfl. Et me voil* malade mainlenani.

— Mait ct n'eet rien, dil Mme de Lura.
— Cela m'a priae avant-hier... J'avait tl 

mal k la IMe I Une foia couchée, j'al aaigné 
du net, j'avaia la flèvre... J'ai penaé que cé- 
lait un timple inalMte, et Je suis restée «u 
Ht kKrte ta journée. Mai^ vers le soir, j'al 
«neoyé cherrtier te médecin.

— Mais ct n'ttt rien, je vous le répète. 
Qaelques joors eneore el vou» serel rcmlat. 
Vou» aret trop aouffert « t  deux demièrt 
aanéat,-vnae vont étet trop fatiguée, vooa 
avet trop de touci»; ^ l is  p»je* lont eela. 
Q a '«a t^  qae voil» a dit le mMeein t
J l f t Ü  t t  r k M  BMtcUf du çBiarUeftl!^

aimé do se* clients... Il a rédigé une ordon
nança, II exige qu'il y ait nuil et jour quel
qu'un près de moi; cetle chambre eet trop 
Mroite, et II veut que je couche dan» la gran
de pièce, où étaient le» ouvrières. Mal» tt 
n» »ait pa» »neor» ee qua j'»i.

8a main prenait la main de Mroe de Lia».
— Ah I dit-elle d'uM  voix angouake, j'ai 

peur da mourir I
Mme de Lun» ne répondit d'abord quk par 

un rire léger Cependant, bouleversée de ee 
qu'une lelle erainte s'exprimait si rapidement 
alors que la jeune flife Ignorait la ootuna 
même de ton mal, eHe y oiscernait comme 
une divination de la mort.

— Mais vous êtes (n|le, ma petite d a in . 
Demain vous serei plus vaillante que jamais.

Elle retira son chapeau, ses ganu.
— Qut failts-voos T dil aeüre.
— Om ei'vous donc que je vous iaisterai 

teule T
Mme de Lure, «n effet, ne im tra pat ave

nue VIclor-Hugp. Quelle garde aurait eu sa 
douceur, aa aimpllcilé, aon intelligence I Elle 
regonflait les oreillers et le matelas écrasés, 
lavait le v it^ e  de aaire, peimait et nattait 
te t cheveux. Elle lui donnait autti les po
tions, l'encouragcsit da quelques mots, ra- 
fraMIotait son fronl, oilenllve k être gaie, 
pinisantant, tfflrmant que aaire jouait k la 
malade, comme eile-ménie jouait k la s o w  
de charité. M. de Lure p)uea dan* l'aprte- 
midi, puis, ver» tix heoret, oe fut le méde
cin La maladie ne se déclarait pat encore. 
Dkt lort H vint chaque jour. Durant «ne »t- 
tde quH ni k la An de la seconde semaina, 
Mme #e Lure ne douta nhi* de «on inijoléta- 
de.Il avait beau Intefroger la malade sur m  
ton enjoué, et lui annoncer un prompt réta- 
bhssemeol, la m te o t trompaiil paa U m t 
de Lure.

— Eb Wen, dit-elle, eat-oe gravi
— C W  IH)« flèvçtjrtlx ildk

Mme de Lure ne put réprimer un mouve
ment d'eflroi.

— Elle guérira, n'ett-oe paa t
Il hocha la této ;
— Touto jeune, elle tel osée par la via.Son 

organisme aura-t-ll la foroe de résilier k 
Nou» pouvon» »auver ceux qni eont ndwetes. 
KnOn j t  ferai loul o» que j» pourrai. Et pui» 
U a'y aura peut-être pa» de complieatian.

— Voua avez peu d etpoir ? Dilta-atoi lo«- 
la la vérité.

— Oui, trè» peu.
n partit La nuit deaoendait, Claire t'élail

attoupie. Mme de Lure alluma la lampe. 
Elle ne pouvait détacher ton regard de la 
leune fllle. Combien le médecin avait raison I 
Sur le viaagt «raacié de Qalre »s marquaient 
toute» les emproinlee d'une irréparable imu- 
re. La certitude d'une existence désormais 
abritée avait pu les eflacer durant qaelques 
mois; elle» surgissaient maintenant, et plus 
profondes. Alors que Claire apprenait seule
ment k être heurruse.allait-elv» donc mourir 
son» rien connaître de la vie qu'uoe conti
nuelle douleur T Mme de Lure prnsait k elle- 
méme auaai, rtvoHé» que le aort lui eût tout 
accordé ; richesse, amour, beauté, tandit 
qu ll accablait dc tta rougis noe enfaat si 
ardente k cofflbaKre l'inforfune Mystérieuse 
inégalité qui l'empHnait de Iristetot. Soa- 
daln dairp  paria. Sea pommettes étaient 
rougea, aet yeox flxse, elle prononçait de» 
mott tam  • « !« . Mme de Lure entendait soa- 
vent un nom, eehii de Lucien. Oalre Implo
rait Lucien, le suppliait, puis se défendait 
eonune dant aoe luie corpt k corps. Mme de 
Lur» n'avait jamais vu mourir, et si coora- 
gtut» qu'ell» (kt, une terreur InvInCiM» la 
gkgnalL Elle recula, malgré eBe, jusqu'k 
porta, épouvanté» par ce» cria, ra» oonv 
aiooa, par la aolilude auttl La crise dimin

oonval- 
dlminua 

re devini moina

bra» cessèrent. O a irt tomba dans un lourd 
abattement.

Le lendemain nna garde s'installa au che
vet de la malade.l'ne semaine de veiHa avait 
brlaé Mme de Lara. Alors, elle écrivit aux 
parents de Claire, k Tabbé Guérand et k M 
Coulandot. L'abbé Guérand et M Coulandot 
répoadirent (ÿi'Hs partiraient dèt qu'on les 
appellerait. U  père dt Clair* était dont an 
lit par det riramalitmes, ta  femnie ne pou
vait a'éloigner. l<e médecin n’escomptait mê
me piua qu'un miraele guérirait aaire. Let 
hallucinationt étaient plus nombreusts, la 
respiration plus bruysnte, chaque nuit le dé
lire recommençait, poor conlinuer dans la 
journée. Souvent Claire easayalt elle-méme 
de se lever. Tout ce qu'on tentaH ne servait 
qu'k augmenter sa souffrance. Il fallut rtcla- 
mer le secourt d'une autre gardt pour im
mobiliser Clajre dant l'eau fro>de dit la bal- 
gnoira A chaque heure les forces décliDaienL

— Il ny  a plut d'aepoir, dit le médecin. 
Ce»t aujourd'hui vendredi; elle n'ira pas jut
qu'k dimanche.

Mme de Lone léléfrMhla k Dijon.
L'abbé Ouerand el M. Coulandot arHvè- 

rent entemble dant la mallnéo-
— Cesl horrible, c'ett hofrtWe 1 répétait 

en sanglolant M: (^ lando t.
Mme de Lure loi Ht aigne de paritr plut 

bo* Fl d« oontenlfte* lamwa, et dottcemenl 
le» précéda dan» la chambra.

— Ca sont rabbd Guérand et M. Coulandot, 
dit-elle en ae penchant ver» Oalre; lit pat
ient k P trtt ei -viennent voot votr.

Ltnlemeni, O a irt tourna let yetix.
— Voudriei-vout IM  laMter wul avec 

Mlle Clah^t T demtnda Tabbè Ouérand.
An bout de quelquet minutes, Mmt te 

Luta et M. Covlandat rantrknenL
— Je vais hll donmr lt t  denllen 

nuntt, dit-li.
J X * ! »  >1 «4r. c m i k  i t t t W i  ke

une dernière convulsioo aacoua . 
elle respira ftiblemeol, an grand 
gna aa figure, et lout ton oorpt, 
tant de criteti te d4ten4it ^  
eût cru quWle

M Coulandot t t  caaka Ik IMa ^  
maint. To«‘ tm ndÇx .
M t  a t M O M I, tna o a * a J M  
yaM lJt. Btaibd « r ^  4  l 9 l  
ralentir la rtapiralion; M tatA  
plus qu'uo totaux 11 ne pleun

r louWa Ita tnortes qu'H- «va 
set contolaliont l'autat»' " 
tacle toujourt hortSMe,

__ j l i  que Iet larmet l'étt ~
voir couler. Lal kuati il i _ 
eHort détetpérk de toute eeU» < 
rt«vatl vtwl uvlvre... ü fa r ' "
•on kpra détir dana a» i 
plaee det Duoa où eût hl j 
manche ; « Je veqi vivra, ia^t 
Elle voulait « n  a im t^ tilt a 
rtuta. tlle voalail Mr» 
n'avail tu  que lt  perfide b 
k ru la lil« ;d t lk v lt ,ta ta '<

fret iiwaUaat** failea k 
avait «n&a quitU lt 
pour dépendre dt I  ' 
tt ind iflâ«a la ,taM 4  
mander «I paj«r


